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Bandi le chanos qui vivait dans un pensionnat de l’étang pour préparer le Fes@val du Bandeng 
Kawakan était adoré par des autres en raison de son physique parfait. C'était comme si la grâce du 
Créateur avait été déversée sur lui. Tout le monde était jaloux de Bandi. 

Les écailles de Bandi scin@llèrent d'or dans certains coins de son corps. Pour ceux qui eurent les yeux 
sensibles, l'éblouissement purent être un peu douloureux. Pour ceux qui voyaient Bandi, ils devaient 
lever un peu la tête car Bandi était le plus haut dans ce pensionnat.  

Alors que d'autres chanos s'efforcaient de faire des exercices pour aReindre la taille et le poid idéal, 
ainsi que pour prendre soin de l'apparence des écailles brillantes, Bandi ne faisait pas beaucoup 
d'efforts.  

Au fes@val du poisson-lait à venir, il avait de grandes chances d'obtenir le Grand Prix à ce fes@val. 

Même si Bandi était si vénéré, Bandi ne voulait pas rejoindre le Fes@val, aussi remporter le Grand 
Prix du Fes@val. 

Il n'aimait pas l'odeur de boue qui lui collait à la peau. Il voulait vivre de la mer. Il voulait se 
concentrer sur l'étude de l'astronomie, ne pas concentrer sur la mise en valeur de la forme de son 
corps. Bien que son corps soit bon, il n’était en fait pas confiant. Il préférait être seul et regarder les 
étoiles. 

Chaque nuit, il essayait de sor@r d’élevage. Il cherchait un autre endroit et dormait jusqu'au ma@n. 

Le soleil était si brillant. Il s'était réveillé et s'était rendu compte qu'il avait raté un entraînement 
avant le lever du soleil. C’était l’entraînement de nata@on rapidement autour de l'étang. Il bientôt se 
réunit avec ses amis. 

Mais, la première séance d'entraînement vint de se terminer.  

« Bandi! » cria son entraîneuse qui avait les muscles sur le dessus de son corps. « Pourquoi ne pas 
suivre cet entraînement ? » 

Bandi ne savait pas quoi répondre. Devait-il être honnêt ou non ? Il avait peur que son honnêteté ne 
fâcha son entraîneur. Cependant, il n'avait pas non plus d'autre raison pour que son entraîneur ne 
soit pas en colère. 

« Je me suis endormi, Bu Sri. Dans un étang ouvert. » Il a décidé de dire la vérité. Bien qu'il espérait 
qu'il ne recevrait aucune puni@on, il était prêt à prendre le risque. Il ne voulait pas être un homme à 
qui on ne pouvait pas faire confiance. 

Derrière lui, les autres regardaient Bu Sri et Bandi avec une certaine crainte. Peur que Bu Sri punisse 
Bandi ou même expulse Bandi de l'école. Ils n’avaient plus de figure à admirer. Bandi savait que Bu 
Sri était bouleversée. 

« Je voulais que vous preniez ton entraînement plus sérieux. Vous deviez effectuer une série 
d'exercices pour que l'objec@f puisse être aReint. » 



Bandi était silencieux. En fait, il voulait vraiment dire qu'il n'aimait pas la pra@que. Il n’aimait pas 
vivre dans les étangs. Il préferait l'odeur fraîche de la mer. Il aimait vivre selon les règles de l'univers. 

L'image de la mer immense dansait déjà dans le cerveau de Bandi. Il n’oubliait jamais l'odeur de la 
mer si rafraîchissante. Comme s'il y avait un appel à cet endroit. 

« D'accord, Bu Sri. » Bandi ne pouvait pas riposter même si son cœur se baRait. 

« Après cela, il y a un neRoyage des écailles. Allez en classe tout de suite. » 

« D'accord, Bu Sri. » 

Un peu paresseux, Bandi remua ses palmes. Il entra dans la classe après les élèves. 

La classe de neRoyage de l’écaille commencait. Bandi s’est assis à sa place. Il commenceait à bâiller 
lorsque son entraîneuse s’était exercée à neRoyer correctement les écailles sans les blesser. 

Bandi tenait déjà un pinceau spécial. Quand il a commencé à neRoyer ses écailles, il avait eu 
l'impression d'être caressé par sa propre mère jusqu'à ce que ses yeux se fermaient et 
s’endormaient. Son pinceau était tombé sur le côté de sa chaise. 

Les autres avaient presque fini de neRoyer ses écailles, mais Bandi dormait encore. 

Bu Sri regardait Bandi avec agacement. 

« Bandi! »  Bu Sri l’appelait. Bandi dormait encore. 

« Bandi ! » Bu Sri l'appela une fois avec d'une voix plus forte. Cependant, Bandi dormait encore. 

Bu Sri avait frappé la chaise sur laquelle Bandi s’est assis. Un robinet n'avait pas réveillé Bandi. Deux 
fois, Bandi dormait encore. Bu Sri avait frappé autant et aussi fort qu'elle le pouvait jusqu'à ce que 
Bandi se réveille et soit surprise. 

« Bandi! » Bu Sri avait crié «Tu ne peux pas neRoyer tes ècailles ?! » 

Bandi se redressa. Bu Sri plissa légèrement les yeux à cause de l'éclat de ses écailles au soleil. 

« Vous devez neRoyer tes écailles immédiatement. Regarde ceRe boue ! Ne laisse pas tes écailles 
paraître encore pires ! » Bandi expira. Il n'était pas très intéressé à neRoyer les éclaboussures de 
boue qui s'accrochaient à ses écailles. 

« Votre propreté est votre santé ! Je ne veut pas recevoir d'informa@ons indiquant que quelqu'un est 
tombé malade pendant le fes@val Bandeng Kawakan. Vous aves compris?! » 

« Oui, Bu Sri. » Tous les élèves ont répondu sans enthousiasme et ont repris leur travail. 

« Bandi, si tu es encore absente des cours, tes parents viendront te rendre visite ! » menacé Bu Sri. 

Bandi savait que la visite de ses parents, c’était dire que ce n'était pas une visite ordinaire. Pas avec 
plaisir, mais avec en colère. Les yeux grands ouverts. Ses narines crachent violemment de l'eau. 
Bandi avait peur en imaginant son père en colère. Mais il ne voulait pas non plus faire les répé@@ons 
du Fes@val. 

Lorsque le repas avait eu lieu, Bandi avait juste regardé la nourriture sans goût. Il préferaient la 
nourriture simple des mers de falaises escarpées à la nourriture des mers lointaines et étrangères. Il 
a choisi de ne pas manger la nourriture que son entraîneuse lui a donnée pour prendre du poids. 

« Bandi, que veux-tu ? Tu ne mange pas ceRe nourriture ? » 



Bandi était silencieux. Le visage de Bu Sri était rouge de colère. 

« Bandi, c'est aussi pour toi. Nous n'avons rien de chose mauvais à te donner ! » 

Bandi baissa les yeux langoureusement. 

« Tu ne souhaites vraiment pas remporter le Grand Prix pour ta famille ? » 

Bandi leva légèrement le visage. Cependant, il ne répondit pas. Leurs regards se rencontrèrent. Bandi 
n'avait aucun désir de remporter le Grand Prix. 

Tout ce qu'il voulait, c'était apprendre l'astronomie. Il voulait suivre des cours d'astronomie en haute 
mer. Sans avoir à sen@r l'odeur piquante de la boue de l'étang. 

« Tu veux toujours étudier ici ? » 

Bandi baissa la tête langoureusement. Il ne voulait plus du tout con@nuer. 

« Je veux faire plaisir à mes parents. Mais dois-je suivre toutes les forma@ons qui ne m'intéressent 
pas beaucoup, Bu Sri ? » 

Bu Sri regarda dans les yeux de Bandi. « Bandi. Ne veux-tu vraiment pas perpétuer le @tre 
honorifique de ta famille ? » 

Bandi baissa la tête et dit fermement : « Non, Bu Sri. » 

« Bandi, je devrait demander à tes parents d’aller te voir. » 

Après d’aller lui voir, ses parents ne lui ont pas dit grand-chose. Une maison pas loin de la mer et pas 
loin de l'école était l'endroit le plus solitaire qu'il ait jamais été. Jusqu'à ce que ses parents lui 
demandent de parler. 

« Bandi, pendant de nombreuses années, notre famille a été le successeur du @tre honorifique du 
Fes@val de Poisson-Lait Kawakan. Tu ne veux pas ? » demanda sa mère. 

Bandi était resté silencieux pendant un moment puis il avait dit: « Je ne savais pas ce que je devais 
faire après avoir obtenu le @tre? » 

« Que vois-tu chez ton père ? Papa vient-il de s'asseoir et de se détendre ? » Repondait Papa. 

Bandi était silencieux. Il ne voulait pas répondre. 

« Tu sais. Des groupes de poissons comme le nôtre pourraient disparaître dans quelques années. Le 
fes@val fera nous vivre de généra@on en généra@on. Vous devriez être fier car notre groupe est 
devenu une icône de la ville. Beaucoup nous sollicitent pour notre délicieuse viande. Eh bien, malgré 
nos nombreuses épines. Cent. » 

« Non. Cent soixante-quatre. » Corrigea la mère de Bandi. 

« Oh, oui chérie. Tu as raison. » Son mari a confirmé. 

« Mais je n'aime pas être pris. Je veux rester en vie. » 

« Oui, Tu vivras après avoir remporté le prix. » 

“Je ne veux pas, Papa. Je n'aime pas par@ciper à des exercices d'engraissement. Élever le corps. » 

“Dieu te donne des physiques extraordinaires. Tu aurais dû le garder. »  

“Papa, je ne veux pas! »  



“Bien. Alors qu'est-ce que tu veux? » 

Bandi regarda dans les yeux légèrement exorbités de son père. Le visage de son père rougit. Et sa 
poitrine montait et descendait. Les bulles d'air qui sortaient de ses narines con@nuaient à former 
une ligne ver@cale. 

« C'est à cause de ça ? » Son père a sor@ une pe@te coquille Saint-Jacque enrobée par d'algue. Bandi 
a ouvert le contenu. Une leRre écrite sur une pe@te feuille.  

Félicita1ons, Bandi Oso est accepté comme étudiant de l’Astronomie et de l’Espace de Cemandi. 

Bandi lisait encore et encore. Son rêve se réalisait de devenir étudiant en astronomie ! Cependant, il 
avait fait face à un autre problème. 

“Astronomie? Que tu aRends des étoiles dans le ciel ? » 

Le père de Bandi avait été étonné par le rêve de son fils. « Que dois-je dire à notre famille que tu ne 
suivis pas ce @tre honorifique ? Je veux que tu restes au Fes@val pour ton avenir et notre vie de 
famille. » 

« Papa. Mama. J’aime beaucoup l'astrologie. S'il vous plaît, permeRez-moi d'interrompre l'école du 
Fes@val. PermeRez-moi de ne pas aller à l'école là-bas. Laissez-moi aller à l'école de l’Astronomie. »  

“Si tu veux toujours aller à l'école de l’Astronomie, ne reviens pas dans ceRe maison. » 

Silent. C’est le seule de bruit des éclaboussures d'eau qui essayait de les amuser. Cependant, il n’y 
avait pas personne qui avait amusé. 

Les sen@ments de Bandi étaient agacés. Il ne s'aRendait pas à ce que son père prenne ceRe décision. 
Il s'était effondré. 

« Tu ne peux pas prendre des décisions comme ça ! » La mère de Bandi avait blâmé son mari pour 
ceRe décision irréfléchie. 

Bandi bougea lentement ses nageoires. Il était triste et en colère aussi. Il ne savait pas si son père lui 
virait vraiment de la maison. Le père de Bandi était sérieux. Il ne voulait pas que Bandi retourne chez 
lui. 

Sa mère pleurait. J'espère qu'il sera arrêté. Bandi sort de chez lui.  

« Bandi! » appelle sa mère. Bandi s’était arrêté. La mère de Bandi a embrassé son fils. « N'oublie pas 
de revenir. Je sais que tu vas manquer à papa. C'est juste une émo@on momentanée. Il ne veut pas 
vraiment que tu partes. Et reviens quand tu veux. » La mère de Bandi a réconforté Bandi dans ses 
bras. Des larmes coulaient sur leurs joues. 

Bandi se taisait et souriait. Il était par@ sans répondre aux paroles de sa mère. 

Bandi avait quiRé la maison avec pleine de tristesse. Il quiRa les étangs et se dirigea vers la rivière qui 
le conduisit à la mer. Plus il s'éloignait de l'étang, plus son cœur devenait bouleversé. Cependant, il 
ne voulait toujours pas revenir en arrière. Il choisissait de ne pas poursuivre le baccalauréat 
spécialisé de sa famille. Le dernier étang était hors de vue derrière lui. Bientôt, il arrivera à Cemandi, 
l'estuaire qui relie la mer et le fleuve. 

Il sen@t l’odeur de la mer. Ses nageoires poussent rapidement son corps vers la mer. 

Bandi était arrivé à la mer de Cemandi. Il a vu les étudiants en astronomie entrer dans les 
magnifiques récifs coralliens comme un lieu d'appren@ssage pour les poissons. Les poissons colorés 
qui sont si beaux que leurs corps affluent vers les hauts et majestueux récifs. 



« C'est vraiment trop beau ! » Bandi étonné. « C'est ce que j'aRendais ! » 

Le sourire de Bandi était si large qu'il semblait avoir oublié le problème. Il n'a pas cessé d'admirer 
l'école d'astronomie de Cemandi. 

La cérémonie d'admission des étudiants venait de se terminer. Bandi était entré dans son propre 
dortoir. 

Après cela, il passait ses journées à étudier des courses de l’Astronomie et de l’Espace. Il aimait 
vraiment regarder les étoiles la nuit avec ses autres amis. 

Lorsque ses colocataires faisaient la queue dans la salle téléphonique pour appeler leurs parents, 
Bandi a juste aRendu dans sa chambre pour terminer son devoir. Il ne s’était même pas concentré. Il 
ne pensait qu'à ses parents. 

Lorsque ses amis revinrent dans la chambre, ils racontèrent joyeusement les ac@vités de leurs 
parents respec@fs. 

« Tu n'as pas appelé tes parents, Bandi ? » demanda son ami. 

« Hmm... j'ai même oublié les numéros de téléphone de mes parents ? » Bandi a répondu. Il ne 
men@t pas. Il ne connut vraiment pas le numéro de téléphone de ses parents. 

« Je suis tellement désolé pour toi, Bandi. Plus tard, lorsque les parents seront autorisés à venir ici, 
n'oublie pas de demander le numéro de téléphone. » 

Depuis cet incident, Bandi n’était plus enthousiaste même s’il était déjà libre d'exigences qu'il 
n'aimait pas. En fait, il était maintenant dans un endroit qu'il aime. Il était libre de tout choisir dans 
sa vie. Cependant, il s'était rendu compte qu'il y avait des conséquences qu'il avait subies. Il était loin 
de ses proches. Il ne savait pas s'il était plus heureux ? 

Bandi était pensif pendant des jours. Dans son cœur, il a demandé. S'il le pouvait, il voulait que ses 
parents soient si heureux de le voir plus libre de faire les choix qu'il aimait. 

À l'arrivée des vacances scolaires, tous les élèves ont été récupérés par leurs parents à l'excep@on de 
Bandi et Dido. Dido, son camarade, lui avait demandé : « Tes parents ne sont-ils pas venus te 
chercher ? » 

Bandi pensait que ses parents étaient toujours en colère contre lui. Il n'a donc pas pu être ramassé. 
Bandi secoua la tête, “Mes parents sont occupés donc je reste ici«o Eh bien, Bandi ne mentait pas. 
Au moins ses parents sont occupés. 

Il a nagé jusqu'à sa chambre. L'atmosphère de l'auberge qui était bruyant avant était soudainement 
devenue calme. 

        Bandi, aRend! » 

Bandi s'arrêta et se retourna. 

Dido a dit avec un sourire: « Heureusement que tu as encore des parents. Si tu décide de passer tes 
vacances ici, allez, rejoigne la patrouille mari@me avec moi. » 

Bandi était heureuse. Au moins, il oublia un instant les choses qui le rendaient triste. 

Sur le chemin de la patrouille mari@me, ils avaient vu les foules de poissons aller et venir dans toutes 
les direc@ons. Ils passaient par le marché plein de délicieux plats d'algues. Un groupe de poissons-
chats qui étaient si heureux de voir le spectacle de danse des creveRes. Ou un groupe de Red 
Snapper occupés à traire leurs écailles. 



La lumière du soleil diminue. La nuit viendra. Plusieurs groupes de poissons se rassemblent encore 
pour profiter du jeu marin de cache-cache. 

Bandi s’était arrêté. Dido le suivit. Bandi a u@lisé ses jumelles pour regarder le ciel. Ses yeux 
scrutaient les constella@ons d'étoiles à travers des jumelles. 

« Dido, est-ce que je ne vois pas mal? » Bandi regardait toujours le ciel. « Il y a le groupe d'étoiles. 
Mais regardez ces gros nuages sombres. » 

« Oui. Le nuage se déplace du sud vers le nord et va bientôt nous dépasser. Bientôt, il y aura une 
tempête. Nous devons leur dire de rentrer chez eux immédiatement. Sinon, la tempête créera de 
grosses vagues et les emportera. » 

« Dépêchez-vous de rentrer dans vos maisons. Juste au cas où il semblerait qu'il y ait une grosse 
tempête »  Dido a crié vers ceux qui étaient rassemblés. 

Bientôt, ils rentrèrent chez eux. Dido et Bandi ont con@nué à annoncer aux poissons qui étaient 
encore en haute mer. 

Il pleuvait. La foudre a clignoté sur l'eau de mer de plus en plus agitée. Le courant sous la mer se 
renforce. Dido et Bandi ont nagé à contre-courant aussi fort qu'ils ont pu pour rentrer chez eux. 

Les yeux de Bandi allèrent soudain quelque part. Il fit une pause pour un moment. Les vagues 
deviennent plus fortes. Quelque chose bouge à par@r de là. 

« Bandi, rentrons bientôt à la maison ! » Cependant, Bandi remarqua que quelque chose se 
rapprochait. Aucun poisson ne devrait nager. Les vagues deviennent plus fortes. Il avait deux 
poissons nageaient près de Bandi. Bandi ne se sen@ pas étranger aux deux poissons. 

Soudain un fort courant poussa les deux poissons. Bandi nagea jusqu'à lui. Que son corps soit jeté 
par le courant. 

« Bandi ! Con@nuons à se baRre ! » cria Dido. 

Dès que Bandi arriva aux deux poissons, il sut qu'ils étaient ses parents. 

« Papa? Mama? » Bandi étreignit sa mère. Le courant était si fort qu'ils ont été emportés par le 
courant. 

Son père s'efforçait de retenir le courant. 

« Il va y avoir une tempête. Allons-y. » Bandi a invité ses parents. Ils se sont enfuis au dortoir de 
Cemandi. 

« Mama. Papa. Pourquoi es-tu venu ici ? » demanda Bandi. 

« L'école nous a envoyé une leRre pour venir te chercher pendant les vacances scolaires. » Raconte 
Mama. 

Mais... Bandi a douté que son père l'ait accepté ou non. 

« Allez, Bandi. Rentre chez soi. »  

« Je suis inquiet, Papa. »  

« Ne t’inquiét pas. Tu peux aller où tu veux. Qui peut sauver beaucoup d'êtres grâce à tes 
connaissances. » 



Bandi a souri. Il a compris. La liberté qu'il veut, c'est quand les choix qu'il fait peuvent aider de 
nombreux êtres. La liberté ne signifie pas d’absence d’un règle mais cela signifie sans pression qui 
limitent la créa@vité. 

Bandi et ses parents sont rentrés chez eux une fois la tempête passée.


